
'U LA SEMAINE -BELIGIEUBE

La légende du choléra

a D'après une légende orientale, l'ange de la mort vint visiter
un jour une contrée de l'Asie.

Le roi du pays lui demanda quel fléau il apportait sous ses ailes
noires.

-Le choléra, répondit le messager des colères célestes.
-Et combien cette maladie fera-t-elle de victimes ?
-Six mille.
Le choléra s'abattit en effet sur la contrée. Vingt-cinq mille

personnes moururent.
A quelque temps de là, le roi vit de nouveau l'ange de la mort:
-Tu m'as manqué de parole, lui dit-il ; tu m'avais promis que

le choléra ne me prendrait que 6*000 de mes sujats. J'en ai perdu
25,000. Nous sommes loin de compte.

-Pas du tout, répondit le sombre envoyé du ciel, je t'ai tenu
parole. Le choléra n'a tué, dans tes Etats, que 6,000 personnes.

-Et les 19,000 autres, de quoi sont-ils morts ?
-De peur.»
Moyen de ne pas avoir peur: Mettre ordre aux affaires de sa

conscience.

MYSTÈRES TALMUDIQUES

CSuite)

En 1260, à Weissembourg, les juifs massacrent un enfant chré-
tion.

En 1261, à Pfortzeim, duché de Bade, une vieille femme vend
aux juifs une jeune fille de sept ans. Les juifs l'étranglent avec sa
collerette, lui ouvrent les veines à coup d'aiguille et en recueillent
tout le sang. On trouve le cadavre sous un monceau de pierres,
les bras dressés vers le ciel. Le duc de Bade vient lui-même
visiter le corps de la défunte. L'enfant se lève tout à coup et
tend des mains suppliantes vers le prince comme pour demander
justice. Elle reste une demi-heure dans cette situation, puis se
recouche dans bon tombeau de pierres. On amène un juif près da
cadavre et, par un nouveau prodige, le sang coule des plaius de
la victime. Ce que voyant, les juifs confessèrent leur crime et
farent condamnés à mort avec la malheureuse qui avait vendu
l'enfant (1).

(1) Bollanditea, 20 avili.


